Prédication pour l’ACAT -  Evangile de Jean 1, 1 à 12  Françoise Sternberger

Et Colossiens 4,6  6Que votre parole soit toujours accompagnée de grâce, assaisonnée de sel »
Le poids des mots

« Au commencement était la parole ». 
Il n’est pas dit : « au commencement étaient les mots ».
Jésus n’est pas un mot, Il est Parole. 
Ce n’est pas la même chose !

La Bible, Dieu, la foi, ne seraient que des mots, même des mots de poids, nous resterions sans parole pour notre monde. 
« Au commencement était la parole ».
Au commencement, à l’origine du tout, est la Parole. 
Bien avant et bien mieux que toute idée de péché originel, ça c’est un mot qui a eu beaucoup trop de poids dans nos traditions chrétiennes, bien avant le péché originel, il ya la parole originelle.  L’existence de la parole, une parole créatrice, puissance de vie, lumière. D’amour.
Au commencement de l’évangile dit Jean, comme au commencement du monde est à nouveau la parole comme origine de tout. 
Et c’est un commencement qui est nouveau, car la parole se fait chair. 
Elle est révélée  au monde entier, pour tous, en Jésus le Fils, explique Jean l’évangéliste aux lecteurs qui vont commencer la lecture de son évangile.
Un lecteur grec comprendra plus vite que nous ce que signifie cette parole là, le Logos de Dieu. 
C’est plus que des mots, plus qu’une voix, cette parole c’est celle qui donne du sens au monde, au cosmos, à la vie, qui éclaire, rend intelligible le monde dans lequel on est. Elle est une sagesse.

Jésus est venu non seulement dire, mais être cette parole, vérité, chemin, et vie ;
Ce dieu parole appelle l’homme au dialogue, à la rencontre. 
La toute première parole qu’il adresse au premier homme, c’est dans le jardin d’Eden, cette question : Adam, où es-tu ?

 Une parole qui appelle une réponse, qui appelle au dialogue: Adam, dit Dieu, où es-tu ? Où en es-tu de ta vie, de moi, de ma parole ?

Ce Dieu Parole est  capable d’enfin nous comprendre, comprendre nos mots, tous nos mots.
Des mots à la Parole, à cette parole qui donne du sens,  il y a tout un chemin que ce prologue de Jean, nous prépare à faire. Ce passage des mots à la parole me semble être le notre cet après-midi. Nous avons parlé du poids des mots, chanté ces mots, travaillé ces mots. Maintenant nous nous tournons vers la Parole  avec tous nos mots, quels qu’ils soient.
C’est une grâce que nous n’ayons pas que nos mots pour vivre et comprendre notre monde. Un sens du mot religion, en plus de celui de relier,  peut être celui de « relire », relire nos vies, la religion, encore un mot dont le poids est souvent lourd de soupçon, la religion est un lieu, un cadre ou relire nos mots devant Dieu, relire nos mots  devant La parole qui peut faire sens, éclairer, guérir même, ce qui a besoin de l’être. 
Si nous voulons relire ou relier les mots de cette journée avec ce prologue, en communion avec le Christ de ce prologue de Jean, nous rencontrons dès le début, le refus, le refus  presque originel d’une parole de vérité, l’hostilité, la résistance face à ce Dieu Parole; et ces mots du drame de ce refus de la lumière :
5La lumière brille dans les ténèbres et les ténèbres n'ont pas pu la saisir.

Mais on peut lire et entendre aussi : Les ténèbres ne l’ont pas emporté. 
C’est autre chose !

La lumière est plus forte que les ténèbres, qui n’ont pas pu la vaincre. 
La parole a encore des choses lumineuses à nous dire, malgré tout et malgré tout ce qui peut nous désespérer. Elle est cette parole qui ordonne même le chaos.
à la lumière de l’Evangile nos mots trouveront un sens, une présence. A la lumière de l’évangile nous retrouverons le poids des mots.
Enfin, Des mots à la parole, il y a sur ce chemin un passage, celui d’un choix à faire maintenant. «  Adopter le nom » dit une théologienne.  Le nom d’enfant de Dieu.
à tous ceux qui l'ont reçue,

la parole a donné le pouvoir

de devenir enfants de Dieu

Ecouter cet évangile c’est prendre le risque d’un bouleversement, d’une métamorphose. Et le risque justement d’accueillir le poids de cette parole, sa gloire dit l’évangéliste. 

14La Parole est devenue chair ;

elle a fait sa demeure parmi nous,

et nous avons vu sa gloire,

La gloire en hébreu c’est justement ce qui pèse, ce qui a du poids, Nous avons vu le poids de la parole. L’évangile c’est une parole qui a du poids. Disent les témoins du Christ.
il nous faut parfois laisser tous nos mots, et  même passer outre la difficulté des mots de la Bible, pour écouter vraiment et écouter la Parole qui souffle à travers eux. Cette qui nous donne la vie, l’espérance ; 
Ecoutants de la parole nous sommes comme Jean baptiste appelés à en témoigner. A devenir des porteurs de parole. D’une parole qui n’est pas que celle de nos mots propres, mais des mots « religieux », c'est-à-dire, reliés à l’évangile, relus à l’aune de l’évangile. 
Paul à son tour nous y invite avec cette belle formule :
6Que votre parole soit toujours accompagnée de grâce, assaisonnée de sel, pour que vous sachiez comment vous devez répondre à chacun. Colossiens 4,6 

Oui les mots ont un poids, il peut être celui de la grâce. Et un goût celui de l’Evangile. amen
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